
LUNDI. I* MAI 1922 —— J • • • ' • • ! été) JUatWisa 
'" H i l i l n , O'aat à eette e-raada Tirant», ta 

aTtaace immortelle, que M. Marttn-Mamy lève 
•on v*rr*. 

Il aat «halaureasemeat félicité par laa dé-
csjté* d Alaaee. 

II. l'abbé Wetterlé lal-saém*. aeaaeaaa 
«•algr.au mata pair dit* laa alaUHtaéaa «al 
rapprochent riandr* et Alsace : lingae. fa
mille* nombrcu» a et surtout la péril daa la-
casions. Arec véhémence, l'ardent dépoté 
d'Alsace crie que les éternelles victime* dee 
eavehiueur» en ont aaacx de payer pour lea 
antres. I) faut qne laa mesures soient prlaee 
peur laa ga-.antlr. 

M. la comte de C ha (Ta ait nous apporte 
l'échu des paroles de Lamartine* : c ...Ber-
gues. Bertues. »ol«-tu mon enfant, loi dlsalt-
U. dana la lassitude du soir de aa via, Ber-
roes, c'est mon rayon de soleil: » 

II. Antoine Rédler a laissé1 aux convives 
du banquet cette torte pensée qa'fl notre 
époque de cosmopolitisme, les races qnl veu
lent vivrp doivent se retremper dans leurs 
fraîches origine». « Dans ce siècle de métè-
sjaee, l'avenir est aux races pores s. 

LA SEANCE LITTERAIRE 
CAUSERIE DE M. V. DILIGENT 
Kononçant trop modestement et trèa spiri

tuellement, en raison du manque de temps, 
à la conférence ciu'll devait /aire à l'Hôtel de 
Ville. M. Kunrk Mrontano a cédé la parole 
t M* Victor Diligent qui a parié de Lamar
tine en Flandre, d'après Henri Cochln. II l'a 
fait avec beaucoup il* finesse et de sentiment, 
évoquent avec humour des circonstances des 
campagne* électorales de ce poète bien fait 
pour comprendre lea Flamands. « Aireurs, 
on va sous les oliviers en cbsntant. Ici. 11 
n'y a pas d'J irlers, et c'est dans les cceurs 
que chuute l'idéu isme. s C'est cela que La-
mart'iu» a comprit et qui l'a fait aimer de 
ses électeurs, comme 11 les a aimés lui-même. 

Cette Journée, a-t-ll dit en terminant, lon
guement anplsndl. sera le porte-vott des pa
roles de Lumartine pour le vote familial. E'ies 
•e répandront en ou\les mervei leu*e» sur tout 
le pays pour sauver les grandes famillea, puis
que ses grandes familles l'ont sauvé. 

LA PLAQUE COMMEMORATTVE 
DES PAROLES DE LAMARTINE 
A l'inauguration de la p «nue eommémo-

ratlve des paroles de Lamartine, apposée sur 
la façade de l'HOtel du Chevafl Blanc, dans 
lequel el'es furent prononcées, selon la tra
dition, M. Louis Watine a énarsriqnement 
proclamé la volonté des pères de famille da 
réaliser ces para'es. 

Le dépoté de l'Orna, qui conduisit près-
qu'au succès, H y a deux ans, le projet du 
vote famllal. SI. Roulleaux-Dugage a rappe
lé, avec sa nette et sympathique éloquence, 
le» misons oui l'imposent. • C'est au nom de 
l'érallfé qu'on refuse an père de f iml ïe '.e 
droit de représenter ses enfants par le vote. 
Ce snffrnï» n'e«t ni égal ni universel, s I! 
faut émblir le suffrage farnlilfil qui non* don
nera puissance et sécurité dans l'avenir. 

Les dernières paroles prononcées publlqoe-
Baent en cette Journée, forent, de la part de 
M. Lefebvre-D bon. président de 1' « Alliance 
aationale por.r l'accroissement de In popo-

. lotion française >< pour appeler A l'action. 
•'Elles sont un bref mais excellent programme. 

Les excursionnistes ont passé leurs ins
tant* de loisir avant le dftpart des trains, A 
visiter la ville et ses remparts, a assister eux 
parties de football et aux Jeux d'archers. La 
a'en sont retins charmés de cette Journée où 
l'agréable fut mêlé il l'utile. 

LA CATASTROPHE MINIERE 
DE TRANSYLVANIE 

LES VICTIMES 
Bucarest. 50 avril. — L'evplos'on qui s'est 

produite dans les mines de Lupenl, en Tran
sylvanie, a été provoquée par un court-cir-
coit qui a déterminé un coup de grisou. Sur 
Us IrtO mineurs qui ont (té victimes de cette 
catastrophe, 54 ont été entièrement carbo
nisés. 28 autres sont morts horriblement mu
tilés, 4 sont gravement blessés et 5 le sont 
légèrement. 

Les troupes ont partie'pé aux opérations 
de etravetage; le déblaiement continue; des 
scènes déchirantes se sont produite;, sur les 
lieux de i<x catastrophe. 

Le ministre du Travail est parti pour dis
tribuer des secours aux familles des vic
times. 

LES « JOURNÉES SOCIALES » 
FEMININES 

Paria, 30 avril. — Les Journées d'études 
de l'Action sociale de la femme se sont ou
vertes sous la présidence de M. Soncbon. 
membre de l'Institut, qui résuma le rôle de 
la femme Sans la société contemporaine. 
Abordant la question du vote, l'orateur le 
volt accordé aux femmes dans oa avenir 
prochain. i 

Mnies de Keranfiec'h, Lavlsae. de Marge 
rie ont ensuite présenté des rapports très 
documentés sur la sauvegarde des élites, le 
travail de la femme non spécialisée et les 
principales carrières féminines. 

Des communications ont été faites, enfla, 
par des personnalités françaises et étrangè
res A l'appui de ces thèses. 

L E VOYAGE P R É S I D E N T I E L 

M. MILLERAND EN TUNISIE 
•abés. • • avril. — La sliias» aat bearee-

eesneat reaaalaeé. «si ssatta, pat s se triée sa-
anlanlBiaate 

La PrAstaaat da la sVépabUqa» laa aalala-
tras da la Maria» et da l'Agrleoltura et laa 
autorltéa partant A • h. »0 do contrôla «vu . 
Ils visitant la foire locale et après avoir as
sisté aa départ pour laa déserts do Sud d'une 
caravane da 21 dromadaires, conduite par 
des Touaregs, ils font, en automobile, le tour 
de l'oasis de Oobèa. 

Cn déjeuner champêtre «at servi dan* la 
Jardin do eald. 

La président do conseil municipal porta 
un toast an Présidant et constate que la po
litique d'humanité et d'amour da la France 
a conquis la aœor des populations de la Tu
nisie, de l'Algérie et achève la conquête des 
cœurs an Maroc. 

Le président de la République répond et 
constate que la politique romaine était une 
politique d'attirance et da séduction. L'arrié
re petlt-fila de Cbariemagne, Louis II, ren
dait hommage A la vocation missionnaire de 
la France qui ne se contentait pas de croire 
et allait convaincre lus autres, Eh bien! sous 
des formes parfois différentes c'est la même 
oeuvre que la France accomplit partout, œu
vre de civilisation, de pénétration. 

Les paro'es du chef de l'Etat sont longue
ment applaudies. 

Le cortège présidentiel part an automobile 
aussitôt après pour l'île DJerba. 

La population acclame tria chaudement le 
Président «t la France. 
UN REPRESENTANT DU BEY DE TUNIS 

DÉLÉGUÉ A MARSEILLE 
Mnr<;ei;ie; 30 avril. — Pour le représen

ter aux fêtes de l'Exposition coloniale, le Bey 
de Tunis a délégué Son Excellence Sldl 
Tayeb Djelouli. premier ministre, qui est ar
rivé ce soir a Marseille, par la paquebot 
« Charles-Roux ». 

L E C O N F L I T OREOO-TURC 

Le gouvernement de Constant!. 
nople répond « a Allie* et accepte 

b médiation des Alliés 
Ceoataatia«al«. M avril. — Le aslalstr» 

daa Affairée «tiaaférea a remis sas beats 
commissaires alUéa, la réponse de la Sublime-
Port», A la piepeeltlea de médiation daa Al
lies. 

La Sublime-Port* déelere accepter dans 
leur ensemble, les conditions proposées par 
Isa Alliés, en se réservant toutefois la possi
bilité de pouvoir discoter certains pointa par
ticuliers. 

La gouvernement de Oonstantlnople affir
me son désir d'établir d'accord avec les 
grandes puissances on régime de paix du
rable et de n'apporter dans la discussion 
aucun parti-pris. 

En terminant, le gouvernement impérial 
prie les puissances alliées de faire connaître 
rapidement la ville où ee réunira la confé
rence projetée, afin qu'il poisse désigner et 
envoyer ses délégués. 

30.000 Espagnols vont attaquer 
le repaire de Raisouli 

Paris, 80 avra — L'attaque du repaire da 
Raisouli. réfugié dana le massif des Beni-
Aros, qui avait été abandonnée, vient d'être 
reprise. Cette fols, 80.000 hommes, de nom
breuses batteries d'artillerie, 40 avions, 
prennent part aax opérations. 

On attend avec une vive impatience le dé
veloppement des' opération!-, que le général 
Béranguer dirige personnellement. 

PETITES NOUVELLES 
w» La rvln» Vicions, dEspagne «t las lafautes 

Christine «t Béatrice, ont «iUllié l'arl» pour Lou
ant», on eues se' rendent aux obsèques de Lord 
atouaumttrn, leur trére «t ouils. 

v w ta uiegiau.n.« de Carlsbad dit qu un syn
dicat ru»»>>Lritauiii.juc. possédant un capital de 
i million de livres sterling. vt»;rt d'stre IOTUI* dam 
le but d'exploiter la* ressourça» naturelles ue» 

•»%» Le duc de connaugtu, frêne du Rot d'Angle-" 
terre, a uuitte Paats, i»»ur Londres. 

v w L» Congres dis ooop»r»tlve» Indépendante* 
n l'an • a U«tl ire constituée la Fédération Fran-
^ ., des Coopératives, et a chais* mn bureiu 
provuotfe de procMar à l'élaboration de» statuts. 
La coils-aloii tederaU a été SBBS» pour \m u KJ ir. 
Ifcur lents* If? wcluiès cempt«ai mille mombre*. 
M u ;oo rr pour toutes les autre». 

s/w Le Rot de» SerOee. Croate» et Slov'nea, 
Aiexanui-e. »»n»m de beKi'eoe, «»t arrlv» 4 Pan*, 
où il compte ïv*tcr une uutuaain.-. Ut- tour». 

-vw On uandj de Cudapest au « N»w-Tork He
rald » que le gouvernement hongrois, selon une 
déclaration laite par le co'ntc Beihleu. nour'oler» 
aux trais d'emretleu de 1 ex-imp*ratrlce Zita et de 
seç enfants. »t qu'il e»t ln«x»ci que l'ancienne fa
mille royale se troue» dans le besoin. 

•vw D'upm P> • Ne* York Worlil . Ui Reine i!e 
Roumaine se serait engagée a Jouer un rôle ciné 
maiojripiiiiiue L» Reine touchera 75.00» dollars, 
en oJu» UO oo % des benét'.ci* La Plis gr.inde p̂ r-
tle du film sera • tourne- • *en Houmauie. le tvt-te 
eo L'alitomle. uù S;i ^Jai-iste se renaro amos son 
couronnement d» Heine d« Transylvanie. 

v w L* tribunal Oe police de V\ .fi. %i« >' JJ r '"• 
a entendu le? dolêanies d'une femme qui déclare 
que son mari avait ét« • acheté • par une Jeune 
fille qui s'était amourachée de lui. Ayant berné 
2.0u) livres, elle lui preposa la vie en commun, le 
mari. sar,s travail, accepta cere pr-opo.ltio i eirnn-
ge. aprCs avoir expliqué a sa temne, qui a six 
•nfaais. vju'll ne pouvait lais» sSNSsSBMIM. 

v w tne jeune L.le de 10 atis. Mlle SaU;eld. a 
fait, a pied, le trajet Londres-Brujhion (M kllo-
t!*»tresi en itsVWsl Elle portait us» aouiwrs de 
ville avec talons hauts 

v w Selon, le > WeeUy Dispotch ». tout tait pré
voir que les tourt t.x américaine seront tre« nom
breux, cet été, »n Europe. L» paquebot «oiymptc-
eo a débarqué 2 oûo » Soutliampton. 

v w tin annonce qu'artrès la c'Oture de Ut Confé
rence de oene». M Rrnttano se rendra a parts 
où U séjourner» quelques Jours. 

v w L» gouvernement roumain dément catégori
quement l'Information parue dan« certain» jour
naux étrangers, et relative a une prétendu» mobi
lisation de larmée roumaine 

vw MM Maurice Donnay et Chévrlll̂ n. venant 
d> Philadelphie, sont arrivé- a Wushlnmon, oo 
lii *»loum»roni dans cette ville Juwi'nu P'r-1 

oui, us partiront pour Boston, et visiteront l'Unl-
versllé Harward. 

vw Le Pape a reçu, dans la salle «ta rr>n*is-
teire environ TPO membre* du nv Congrès de* 
Etud** Sociales. 

v w A Saint Etiarme. a ru lieu, a la B-inrsr du 
Travail, l'élection d»s membre du rtonvean con
seil d'Administration du Syndicat (Ses mineur» <1e 
la l.Mre Les la niembres l̂ui a^partleanent tous 
au Parti Uégettstc Unitaire, aucune ai tre II"" 
n'ayant été prevnuV.- par les amis d» la C.Q.T de 
la rua I alayetle. 

v w A Altncon. *n nettoyant un pos'e de tra"s-
formation él»ctricroe. deu* ouvriers nntere.au 3S 
ans r Latonmeau II ans ont touche un cible 
chargé de t» KO volts, «t ont été élerirocutés 

La réunion annuelle 
de la Ligue contre F Alcoolisme 

Les discours 
Paris, 30 avril. — Cet après-midi a en 

lieu, dans le grand amphithéâtre de la Sor-
bonna, la réunion de la Ligue contre l'al
coolisme, pincée soos la présidence d'honneur 
de M. Louis Barthou, garde des Sceaux. Cette 
cérémonie était effectivement présidée par la 
vicomte tle Valluc, président de chambre A 
U Conr de Paris. 

Apr^< qne le président eut rappelé la néces
sité d'une action de plus en plus vive contre 
ce grand fléau qu'est l'alcoolisme, le docteur 
Itotibinovitch s'est attaché A démontrer les 
méfaits de rarcool,aPnis le secrétaire général 
de la Ligne. M. François Rlemain. a retracé 
les efforts faits par cet organisme et las résul
tats satisfaisants qu'il a obtenus. 

LE PREMIER MAI 
A ROUBA1X 

La Retraite aux Flambeaux 

La POte dn Travail a débuté dimanche soir 
par une retraite aux flambeaux. 

Le cortège se forma A 20 heures S0, rue 
de l'H0tel-de-Ville. Les tambours et clairons, 
des Sapeurs-Pomp'ers ouvraient la marche et 
sonnaient la retraite. Des pompiers et des 
gymnastes de la société du Sport Ouvrier 
Itoubalsicn portaient les torches et formaient 
la baie. La s Fanfare la Paix x venait en
suite, suivie d'un s départ atttSé » orné de 
drap^ux et Illuminé. Derrière, les Accor
déonistes de l'Dpeule et l'Harmonie du Mou
lin ; une échelle attelée, également illuminée, 
fermait le cortège que suivait une grande fou
le, marchant en non de La musique. 

Après avoir déilié rue Salnt-Oeorges. rue 
dn Grand-Chemin, rue tle l'Dpeule. rue Watt, 
rue de Croix, rue de La Perche, rue de Lille, 
le cortège sa disloqua prés da la Fontaine 
des Trois-OrAcea. 

Les employés des tramway* chômeront 
La Compagnie de Roubn'.x-Tourcoing nous 

informe «lue son personnel syant décidé de 
chômer le lundi 1er mal, elle ae trouvera 
dans l'incapacité d'assurer son service. 

CHROiNlQUE ÉLECTORALE 
C A N D I D A T S A U CONSEIL BENERAL 

•aatss «» Qss»n«y^«r-D»êl». — I L Lésas 
«Bar*, eeaeeiller geaétal aensai , tsss A » • • -
veaa sa aastssaatsr». 

Ai usassesa^nt «V CassAi-ei. — O — * * • Osas-
bral-Oeest. — M. Dsaelea. taaastrWl. •» repré-
seats. On ssett «a» Us as«Islistes asréeeatereat 

Csntea d» OUry. — TJn eengres répuWteata a 
désigné MOIIM candidat. M. Ueiayér» contre M. 
Piet. «épaté socialiste, et M. Delaconru, «sapsoy* 
A Osndrv commuai»'.». 

Canton d» Marcosng. — Anrane autre eandi-
datur» a'est annoneée contre ceUs ds M. F»mand 
Larloh» eonislller sortant. 

Bkramqu LocaJi 
I0UBAIX 

AUJOURD'HUI , L U N D I I " M A I I 
Aujourd'hui, saint» Philips» et Jacques; de

main saint Athanase-
11'1' Jour d» i'annéc. 
Soleil: Lever, i 3 h. 22; coucher, a 20 h. 05. 
Lan»: Nouvel".» da 2ti. Premier quartier 1» «V 
A IS h., Ca*ino-Thé&tr«. a Rire ù» Valse ». 
A 20 h.. Hippodrome. Cirque lloaie. 
A 20 h. 80, Casino-ThéAtr», « Itêve de Vaiaa ». 

QUE SERA LE 1 e r MAI A PARIS ? 
Paris, 80 avril. •— Que sera le 1er mal 

A ParisT Calme cette année, si l'on veut bien 
s'en rapporter aux préparatifs qui ont été 
faits pour commémorer la fOte du travail. 

Deux projrmmmes ont été élaborés : l'un 
par les réformistes restés fldèloii A l'ancienne 
Confédération générale du travail; l'autre 
par les extrémistes adhérents & la Confédé
ration générale du travail unitaire. C'est là 
une des conséquences de 1a scission syndi
cale. 

D'un coté les réformistes chômeront dnns 
la mesure du possible et se borneront A tenir 
des réunions: de l'autre, les extrémistes vou
draient donner a la démonstration mondiale 
on caractère révolutionnaire. 

On annonce que dans les transports, le 
trafic dea chemins de fer se fera normale
ment. On compte qu'il en sera de même au 
Métro. Quant aux transports en commun de 
la surface, 80 p. c. des syndiqués ayant for
mulé le désir de chômer le Jour du 1er mal, 
il est plus que probable que les tramways et 
nntobus ne marcheront pas demain. Les 
chauffeurs de taxis et les cochers ont décidé 
même de faire une grève de 24 heures. 
Paris sera donc, selon toute vraisemblance 
privé de taxis. Cependant les unions civi
ques ont, par ailleurs, d'ores et déjà pria des 
dispositions pour parer A toute éventualité. 

Dans les P. T. T. les ouvriers chômeront 
peut-être partiellement, mais on sait que les 
facteurs, lors de leur dernier congrès, ont dé
cidé de ne pas interrompre leur service pour 
le 1er mai. 

Dans l'alimentation, aucune grève n'est 
prévue. 

Union Nationale et Républicaine 
de Roubaix et de ses Cantons 

CARNET DE NOTES ' 
L'Union N'ationale et Républicaine nons 

prie d'insérer ce qui suit, extrait de son car 
net de notés: 

— Les vigoureuses démonstration» de» soc'a-
liste» allemand» sont une magnifique réponse i\ 
•eux qui dénoncent l'Inertie prétendue de no» 
camarades. (Jaurès, < Humanité » du 30 juillet 
1914 >. 

— C'ett pourquoi nou» falsess se «as sous 
avons toajaar» sonorité : à l'heure du péril, nous 
se laissons pa» la patrie en plan. (Hugs Haas*, 
président du group» aocial-démocrat», Heichstag, 
4 août 1014). 

— J* dirai, quant à. aoi, jnaqu'A mas dernier 
jour, que nos chets ne connaissaient pas le parti 
socialiste aUcmatid. Pour connaîtra un parti 
étru--iirer. il ne sufnt pa» d'accepter des invita
tions une fois l'an pour les Congrès. Il ne suffit 
pas des réunions où l'on s'envole nu visage de» 
«tores flatuJeiits et on l'on échange de* congra
tulation* rituelle» »ff heurtant des chope». C» 
n'e»t pas aaseî de déchaîner des ovation* force
née* par dea dscoura en allemand, effroyable» 
d'nccent et de syntaxe, comme Jaurès a'y com
plaisait, hélas ! danc les dernière» années. Cette 
façon de voir le public, du haut des estrades 
décorées de verdure et ce drapeaux mares, 
fausse les perspective». (Chartes Aadler, profee-
aeur socialiste de la Sorbonce). .. 

— Devant la guerre européenne. l'Internatio
nale a tait faillit». (AUxaaar* Zévass). 

Union Nationale de» Mutilé» 
et Réformé» 

Remise de la croix de la Légion d'honneur 
A deux membres de la section 

L'assemblée générale des Mutilés-Réfor
més (section de Koubiiix, Lannoy et leurs 
cantons», a eu lieu dimanche, A 10 h. 30. 
dans la salle Pierre de Roubaix, qui contenait 
une trOs nombreuse assistance, sous la prési
dence de M. Glbon, entouré de M. P. Fran
çois, président honoraire, et des membres 
do Conseil d'administration. 

Après la lecture des rapports du secrétaire 
et du trésorier, le président annonce qu'une 
rue- concert, analogue A celle qui a en lied 
l'année dernière, est en vole d'orgunUatlon, 
A l'établissement du Fresnoy. Il y aura aussi, 
le.14 mal, une exposition canine, organisée 
imr le Club du Chien de Défense, en faveur 
des MuUlés-Kéformés. > t!n outre. M. Vide-
laine, membre protecteur, va prendre toutes 
les dispositions nécessaires pour donner, 
cette année encore, an profit des M.-R., un 
grand jeu de boule dans le genre de celui qui 
eut lieu l'année précédente. 

A propos d'un sanatorium spécial pour les 
tuberculeux de guerre, M. Gibon donne lec
ture d'une réponse de M. le Préfet du Nord, 
qui propose, en attendant sa construction, de 
s'adresser au sanatorium d'un département 
voisin pour recevoir les tuberculeux de 
guerr». 

Différentes modifications sont ensuite ap
portées aux statuts, et l'assemblée décide 
que les réunions générales auront Lieu doré
navant, trimestriellement. 

M. François donne cotninnnfeation d'une 
lettre de M. Deutch, du Comité central de 
Paris, adressée 1 M. le ministre des Finances, 
relativement an prêt-compte concernant les 
pensions dos mutilés. 

M. Olbon fait approuver on vceu. appuyant 
la proposition de 11. De'moîte, de Paris, au 
sujet du projet de loi sur ies emplois réser
vés eux mutilés, demandant d'aboutir au 
plus loi. Cn sociétaire propose de demander 
en haut lieu, la suppression de la taxe sur 
les salaires et traitements des mutilés et 
veuves de guerre: cette proposition est fa
vorablement accueillie et sera transmise A 
qui de droit. Vingt lots de S francs et 90 

»x»s»»»a»s»»»T4»fiaSa?««J*J« 

médailles eommémoratives sont tirés an sort 
entre lea sociétaires présents. 

Oa preeéde ensuit» A '''—prasaUanaatg at 
teaeaaate oérésaoale, teato aiaiple peartaaL 
ae la remise «a la «eeaa «a la Léatea « »ea-
««»»• A «•«• bravée, «ai. etatat «ae l'a al 
blea «tt Va préaHoat, eat tait vatUassaseat 
leur é»velr «sur laa aaassps A» batailla. Oa 
aeat MU. A. Datplanqae at H. Lefebvre. a u 
la poitrine desquels MU. AppUaeorm et Mal. 
lier attachent la erotx des braves an leur 
donnant l'aacolade, aux applaudissement» de 
tonte la salle. Un otfsleuroux vivat est chanté 
aux nouveaux légionnaires, et la Chorale des 
Mutilés exécute brillamment un ebxenr de 
dreoaataaee. La séance eat ensuite levée. 

LE 75* AiNNlVERSAKE 
DE LA CHORALE NOTRE-DAME 

UNE MAGNIFIQUE AUDITION 
A NOTRE-DAME 

LE BANQUET. — LES DISCOURS 
La Chorale Notre-Dame a fêté très digne

ment, hier, dimanche, le 73e anniversaire de 
sa fondation. N'ayant toujours en qu'un but : 
rehausser les cérémonies religieuses, elle ne 
pouvait mieux faire que d'interpréter A l'oc
casion de son jubilé, une œuvre magistrale, 
la • Me>se Pontificale > de Th. Dubois. Le 
maître Incontesté a semé sa partition de mul
tiples difficultés, devant lesquelles un grand 
nombre de directeurs d'orphéons ont reculé. 

La frand'messe 

Connaissant tout le passé d'art de ««a 
chanteurs, qu'il dirige avec autorité depuis 
22 ans. M. Albert Duhamel n'a pas hésité 
u mettre A l'étude cette oeuvre de grande en
vergure, étant assuré que grAce A l'amour du 
beau et A La profonde compréhension musi
cale dont sont animée ses chanteurs, l'exécu
tion de cette messe serait digne de «elles qui 
l'ont précédée. 

Malgré ses vastes dimensions, l'église 
Notre-Dame était trop petite pour contenir 
la foule Immense venue assister A la grand'-
rueese et entendre une fois de plus la Chorale 
Notre-Dame chanter les louanges do Sei
gneur. 

Voulant témoigner toute son estime A 
l'nne des pins vieilles chorale» de son dio
cèse. Mjr Quiliiet, êvéque de Lille, avait dé
légué Mgr Margerln. vicaire général, pour 
assister A cette cérémonie. Dans les stalles 
on remarquait encore MM. le chanoine Tll-
man. aumônier du Carme!, les abbés Musy, 
aumOnier, Henneron, curé de Tempiemars. 

Dans 1'exêoutlon admirable des chants de 
la messo. qoe célébrait M. le chanoine Ba
taille..doyen de la psro'sse, on s'est plu A 
admirer la parfaite homogénéité de» voix 
d'hommes et de femmes. Celles-ci surtout, 
dans te » Grntias agimus tlbi » ont eu une 
expression tout A fait remarquable. Il con
vient aussi de signaler les magnlfldoes soLi 
de MM. Henneboile et Devrispelaere. 

Les chœurs étaient admirablement secon
dés par une symphonie, composée d'artistes, 
et aussi par les orgues, tenues avec un rare 
talent par M. Pierre Peers, organiste, qui, 
dans la finale de la a Tocata » de Bach s'est 
dévoilé martre de son pédalier. On admira 
beaucoup aussi, dans son morceau d'offer
toire, la a Tocata » de Dubois, le magnifique 
choeur des voix humaines. 

A l'évang'le, M. l'abbé Vandewalle. au
mOnier de Ségur, membre de La Commission 
diocésaine du chant liturgique, félicita la 
Chorale A l'occasion de son jubilé et montra 
combien était préférable la participation des 
voix humaines dans les offices religieux A 
celle des harmonies et symphonies. 

Le banquet 

A l'issue de la messe, lea vins d'honneur 
forent servis dans un dea salons du Cercle 
de la Concorde, où d'ailleurs eut lieu ensuite 
un banquet, que présidait Mgr Margerin. dé
légué de Mgr l'évêque de Lille, entouré de 
MM. Beuscart, président; Louis Lepoutre, 
président d'honneur; le chanoine Bataille, 
doyen: Richard, président de la Fédération 
des Sociétés de musique du Nord et du Pas-
de-Calais: Jean Cordonnier, vice-président : 
Albert Duhamel, directeur, ]»» vicaires de la 
paroisse, etc.... 

Les toasts 

Au Champagne. M. Jean Cordonnier, après 
avoir excusé quelques amis, regrettant, de ne 
pouvoir assister A cette cérémonie, r|)ressa 
les remerciements de la société A Mgr Mar
gerin, A MM. Richard, Louis Lepoutre, Eug. 
Delporte. président du Cercle de la Concorde, 
abbé Vandewalle, enfin A tous les Invité*, et 
leva aon verre A la santé de MM. Beuscart 
et Albert Duhamel. 

M. Louis Lepootre. en sa qualité de pré
sident d honneur, célébra les belles qualités 
de la Chorale et adressa ses remerciements 
aux organisateurs de cette belle journée. 

M. le chanoine Bataille dit tout son espoir 
de voir les Jeunes maintenir les belles tra
ditions d'amitié qui ont valu Us longévité de 
kl société. 

Mgr Margerin. an nom de Mgr Qullllet 
fél'clta la société jubilaire et forma des sou
haits sincères de longue existence. 

M. Richard président de la Fédération des 
Socl6ti>9 de musique, eut un souvenir ému J 
pour les chanteurs qui tombèrent au champ j 
d'honneur et dit ensuite toute la sympathie j 

qa'épeoure la 
Notre-Dame. 

Ba teraslaaat, U rasait des méda'Bes d'hoa-
M f «t Aaa aipltsaes ea reoonaaissanee d«*)' 
seega*» aaaéee 4* présaaee A la Uaerate, de 
aartaia* ssembres 

S a l a U. atesbeaart, aa aeo* de» ••«veaux 
ééeeréa, resaereU M. ftlehard. dont il vanta 
le AUTioasnsur, en éaauiérant les ouvres 
Aeadé»» par rul pour la» musiciens. 

La aasrée s« termina par un charmant 
nnnaait, dent le programme, tcut arti-tique, 
réservait pour tout un* surprise : l'audit on 
d'une chanson-revue écrite par M. Théophile 
Desbonnet. 

Cette Journée marquera nne da'e dans Isa 
annale» d* la Chorale Notre-Dame et la isses 
un agréable souvenir. 

DERNIÈRE HEURE :Hi 
La Conférence de Gênes 

La question da chômage 
LES MESURES INDIQUÉES 

POUR LE COMBATTRE 
Gènes. S0 e***a. — La sons-commission 

chargée spécialement par la Commission éco
nomique dea questions dn travail »oumi»<s 
A son examen, a voté, après avoir entendu 
M. Albert Thomas, des dispoattlons relatives 
au chômage, qui s'intercsieront dans I en 
semble des résolutions de la Conférence de 
Oénes touchant le domaine économique. Les 
mesures suivantes sont recommandée» poux 
remédier au cbOinage : 

a) L'emploi r»tionn»l des fera*» d* tr»»»Q ei<-
peaib)* par l'orgsaiaation national» dn placement 
et par les entente» entre paya intéressé» pour la 
eoordiastion inumtienaL* da pLs*es»«at «snigra-
tsoa et immigration. 

Al Sous réserva de» eoaditioa* o*rtleali*T»s 
Aaa* a>»i|«< pays, l'orientation ver» l'agriculture 
da prae grand nombre o» r*ax de* caéssenr» de 
rtaeurrse qui peuvent «tre atliiae» «aras les ex 
•jlettatioa» agricoles 

e) La répartition méthodique des travaux pu
blies, »*ie», 1»» périodes d* cbornsg» de» pref»»-
ssovs» »t 1** région aféct«*\ 
. «I) L» Aévetepoevaent de» travaax d* Mrear» 

contre i* chômage S ls condition Qu'il s'agisse de 
travaux utiles et prodaetif s. 

La réponse française à la propo
sition britsmnqtte de convocation 
dn Conseil Sstprême 
Oénes, 30 avril. — Le e Corrlere délie 

Sarra » annonce qoe M. Bartboa a fait part 
at. Lloyd Oeorg* de ls réponse du gouve

rnement français an sujet de sa propos!' f\ 
5 «envocatlon d'an eoneeli des Etats slgna-
faires dn traité de Versailles. 

La thèse français* est qu'il t'y a pas Heu 
ajju pgocMcr A on examen d* la situation avaat 

, l'échéance dn SI mal, qu'on doit constater 
I l'attitude que l'Ai emague entend adopter. 

L'opinion de M. Lioyd George e n différente-

Le mémorandum à la Russie 
Gênes. 30 avril. — Le Comité de juriscon

sultes'a travaillé aujourd'hui à l'élaboration 
d'une rédaction commune destinée A rempla
cer les textes de l'article 2, et de d'arrange
ment qui sera signifié nui Itussee, texte qui 
différait, comme on sait, dans les projeta 
français et britannique. 

L'ne formule de conciliation a été adoptée 
pour le» dettes de gouvernement A gouverne
ment contractées pendant la guerre. 

LE VOYAGE PRÉSIDENTIEL 
Dans l'Ile de DJerba 

DJerba. S0 avril. — Par Medenine, le cor
tège présidentiel gagne ianse.de Djorf, si
tuée en face de l'Ile de DJerba et où an em
barcadère a été eoMtrult. 

M. Mtlerand a traversé sur on canot le 
détroit et gngné la Jetée d'AdJrm. 

I-e Président passe a nuit a Ilonmt-Sonk. 
Lundi, u vi itéra l'Os eu détail et rentrera le 
seir A Gabés. 

Â la Fédération Républicaine 
du Rhône 

UN DISCOURS DE M. ISAAC 
ANCIEN MINISTRE 

Lyon, 80 avril. — Ce matin a ea lien nne 
grande manifestation organisée par la Fé
dération républicaine du Rhoaa. 

M. Isaac, ancien ministre, dépoté do Rho
aa. préaident de la Fédération républicaine 
de France, a prononcé on grand discouru po
litique dans lequel 11 a réclamé le maintien 
de l'uoiou sacrée. 

Il a critiqué le systNne d'impôts qne le 
bloc des gauche* M M- Oalll«ax ont Imposé 
au pays. D a fait an même temne la crttkqae 

du radicalisme nul a d'Invisibles tendance* A 
l'oppression et a la domination. S 

La Fédération républicaine, a-t-il conclu, 
a pour programme A l'Intérieur, de mettre 
4e l'ordre dana la maison, et A l'extérieur, le 
maintien de la paix. 

LE CONGRES D'EDUCATION SOCIALE 
ET CIVIQUE DE LA FEMME 
LES PREMIERS TRAVAUX 

Paris, 30 avril. — Samedi soir s'est ou
vert, dnns Lu salle dn Foyer, e congrès d'édu
cation sociale civique de la femme. 

M. bouchon, membre tle l'Institut, a pro
noncé une allocution exposant Les .randea 
lignes du programme du congrès dont le but 
peut se résumer ainsi: rechercher les moyens 
de réaliser un meilleur équilibre social en ai
dant les milieux autrefois uWés A s'organi
ser pour lutter contre les difficultés actuelles ; 
développer chez la temm« la connaissance de 
aon devoir soûlai; favoriser l'entente entre 
le* oeuvre» pour la réalisation de* progrès 
sociaux. 

La première Journée a été' consacrée A 
l'étude d» la nouvelle adaptation de la »ociété 
A la loi dn travail. Parmi le* personnalités 
prétente*, «itou»: Mm* Deavenay, de Lyon, 
•ecrétalr* général de ls Ligue des femmes 
françaises; Mme Sier*. vice-présldeute du 
congre*; MU* l'onceiet, de* syndicats fémi
nins de l'Isère; Mme Leroux, de Roubaix. etc. 

Plusieurs travaux ont «té las: celui de Mme 
la comte*** de Kérenfleah. sur le travail de 
l'intell gence dans la aociété moderne, et La 
sauvegarde des élites; celui de Mme Char-
lety aur la nécessité d'une orientation de ls 
femme cultivée ver» un travail an rapport 
avec *ea goût*. **a aptitude*, •*• devoir; et 
celui de Mme la baronne Lejeune, sar la 
travail et le saisir» «* La fatum* non spé
cialisée. ."-

Ce matin, le* congressistes M sont rendus 
A Montmartre pour assister A la messe A 
l'église du Vceu National. BVles ont ensuite 
vl.lt* l'Asile de 1« Providence. 

A 1T heures, dans le» salons do Foyer, 1* 
eomité de l'Action aeeiala «Va la femme et 

la commission d'éducation civique féminine 
ont organisé une brillante réception des cor
respondantes et congressistes étrangère* et 
des personnalités catholiques de Paris. 

VEILLE DE PREMIE MAI 
UN MEETING A ST-OUEN 

Paris, 30 avril. — La Confédération Gé
nérale du Travail Unitaire et l'Union des 
Syndicats de la Seine avaient convié, cet 
après-midi leurs adhérents, à un meeting 
qui s'est tenu sur le terrain dea Oblata, à 
SaJJit-Ouen. 

t*n service d'ordre avait été prévu aux 
différentes porte» de Paris, afin d'empé-
oher les manifestants d* nér.etrer dan* la 
capitale, au cas OJ ils voudraient, au sortir 
du meeting, se former en cortège pour 
défiler. 

La manifestation s'est ouverte à trois 
heures et demie, en présence de pluaieura 
millier* de personnes. Les orateurs pren
nent place sur les cinq tribunes, ornées 
des drapeaux des syndicats, et exposent 
les différentes revendications. Ils protes
tent contre le retour de Gênes de M. Bar
thou. dans lequel ils voient la possibilité 
d'une complication pour la polit'que inter
nationale. IU s'élèvent contre l'impôt sur 
les salaire* «t parlent an faveur du désar
mement et de Pamnistie générale. 

A partir d» 17 heures, les manifestants 
ont commencé à partir et ont pris, en cor
tège, la direction de* portes d e Paris. 

Une bagarre sanglante 
A 6 heure* do soir. A l'angle dn boulevard 

Ney et de l'avenue de Salnt-Ouen, une ba
garre s'est produite. Deux agents, bleasès 
grièvement, ont dû être transportés A l'hô
pital Bichat. Cn manifestant, la figure en
sanglantée, a été mis en état d'arrestation 
et conduit au bureau de l'octroi. 

quelques autre* bagarres se sont égale
ment produites. 

Voici dans quelles circonstance* laa deux 
agent» ont été blessés A l'issue de la mani
festation de Salnt-Onen : 

Le commissaire do 13e arrondissement, M. 
Bgonrdin, rentrait vers 6 h. 80. suivi de 80 
agents, Pat l'av«nue de Saint-Ouan, lotav 

qu'un seul coup de feu a été tiré d'un groupe 
d'Individus. La oalle a traversé un gardien 
de part en ptrt et en a blessé un autre assez 
grièvement. 

Le meurtrier arrêts, prétend que c'est en 
voyant approcher les cavalier* de la tarde 
républicaine qu'il a tiré,en l'ait pour les ef
frayer. L'état du gardien dont le corps a été 
traversé, est désespéré. 

Le meurtrier est un nommé André Tou-
lèle, originaire du Gard, habitant 10, rue 
Jules-Verne. 

M. Maunoury, accompagné de M. Leullier, 
préfet de police s'est rendu, A 1* flo de 
l'aptès-miul, A l'hOpiUl Bichat. où 11 a remis 
aux deuv agents blessés. Lavaut et Coupln. 
la médaille d'or pour actes de courage. 

Le suicide et la tentative de suicide 
de deux attachés de légation 

Paris 30 avril. — L«« vérifications opé
rées en vue de rechercher l'identité du 
suicidé des Chaaips-£lyséea viennent 

Il s'ngit d'un attaché de légation de Po
logne, répondant au nom de Pocheoèw, 40 
ans demeurant 16, rue de Trovon. 

Les lettres trouvées sur lui «ont A 
l'adrease du ministre de Pologne, à Paris, 
et donnent les motifs du suicide. 

D'autre part, nous annretion».. sur !a> 
blessure que s'est fa'te M. Guillermo Erra-
runli. attaché à U légation du Chili, le* 
précisions suivantes ; 

Le diplomate chilien s'est tiré une balle 
de revolver à la tompe gauche, désorbitp.nt 
un oril. La blaesé a été transporté à l'hô
pital Beaujon dans un état asses grave. 

Dernière» NovveUe» Rtgie-nMee 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

•IVMPIQUA L I L L O I S a»T o d a i N c e n » » as 
« R U X I L L S » , aaa i auv» a 1 

3 000 spectateur» assistaient, dimansh» âpre» 
midi avnw A» Dunkeruuo, à la r»ncontr» des 
champions d* Belgique «t de* rhaaiploD» «a Mned. 
M nieryck. de Roubaix. arbitra la Bertas »v»e 
Uapartlallt» __. 

La imputation et U valeur des champions Belge* 
î ^Lafav, aacoaaavav aaa Basât» aaSIaaa**. M* vas* 

*£h5î£?*B RADICALE ET RADICALE. 
»is»iALlàTE. — On naos prie d'insérer: 
aJf .HÎS^™ 0^ * ta L i*u e -*»<!>c«le et Kadici». 
Boclallstes sont convoques à une réunion géué.-ala 
?•"'. u r ao, l e ," «V"*' ' « i» hear**, c»fé da 
Centre, 21, GrandPlace. A e*tt» r--iloi- bren. 
dront la parole M. le .én.teur I v W ^ ' e t V » . -
me»may, président de la fédération Itépubucaia» 
oe larrondi»»ea«nt de Lille. -"V-KUCSISS 

UNE CONFERENCE SUR LA CHINE ET 
LES MISSIONS FRANCISCAINES" - T S 
nombreux auù.teurs qui tte trouvaient, diman. 
che soir, dans «a salie de» «te» Noire-bajie. 
rue Richard-Lenoir, ont eu ie pa,»ir d'enten
dre un missionnaire apostui„iue, le a. p . 
Vielle, franciscain, qui se AAsuSja en faveur 
d* la religion et de la franco depuis 18 «»« 
dans le Cbantouug Lartantai. 

Apre* la guerre russo-japonaise est venu* 
La révolution chinoise, qui a sanatltul le régi
me républicain. Dans cette vat,te rAgiea, T«« 
iraocucuins ne sont pas seuls mls*l»«n»li»»i, 
11 y a daa Pires Jésuite», IHH Péra» iiiïai-Utes 
et ies mis-ions étrangères e,ul poursuivent 
toutes le même but pour le plus gEBavA bien 
du catholicisme. 

La Chine ee compose de dx-bnlt provin
ces; celle du iCord, dan» »B*)»a*sie -e trouve le 
B. P. Vielle est Ua partie de Coniuclus. Oa 
y voit la Montagne Sacrée, qui es-, un lieu da 
pèlerinage. Q n'y a pas d'administration pro
prement dite dans ces localités; que-que» per
sonnages influents font ofOce do police et 
aplanissent les différends qui aurg .sent en
tre les habitants. L'orateur, qui cache sous le 
valie de la modestie an réel dévouement dana 
son œuvre d'apostolat, fait nne ae*crip.io& 
Imagée de* mœurs et coutumes de la Chine 
à l'aide d'une sCrle trèa compiite de belle* 
projections. Le fi. P. f M e, qui fait ea 
France dea conférences en fuyeur Aaa «euvTee 
catholiques dan* cette province de la Chine, 
a été chalearensement applaudi. Des chanta 
de circonstance ont été aussi igép todié». de 
même qu'une saynète charmante : • Théotio-
rica » qui est l'hintoire vécue d'une jeune 
martyre des Boxera et qne le» interprètes ont 
rendue avec expression. 

LA MISSION ROCKFELLER INAUGURE 
LE DISPENSAIRE DE LA RLE DE CASSBL 
— La mission Itockfeiler a laaagTirA diman
che. A 15 heures, le nouveau dispensaire de 
la rue de Cas sel. 

MM. le» docteurs Calmette, Léon Bernard, 
professeur A La PauUité de Par a; Cnmrenie'o, 
président; Vanstenbergue. Verli^'le et Mme 
Halorla, membre; de la Ligue du Nord, ac
compagnaient M. le docteur Wilcma, direc
teur du Comité Rockfeîler; mir-8 Farguhartoo 
et M. Vinsse, secrétaire général au Part 
mutuel. 

Ces personnalités forent reçues A leur ar
rivée par MM. le docteur Dr.oré, président 
du dispensaire; le docteur Rivière, directeur 
du service uiunicipun d'hygiène; ies docteurs 
De.iaha.ve et Picot ; M. Birsh, secrétaire ; Ed. 
Duquennc, trfi^crier; H. Lutigneaux et Libre, 
chimistes. 

M. le docteur Dupré exposa l'ormvre accom
plie A Boubaix et remercia 'es représentant» 
du Comité Eoclcfeiler et de In Li^ue du Nord. 
M. le professeur Calmette félicita ensuite le" 
personnel de l'établissement et promit d'user 
de tous le* moyens en son pouvoir pour que 
le dispensaire reçoive D'aide dont i! a besoin. 

La délégation visita alors les installations 
dont ftle apprécia ls? parfait état et prit con
naissance des tableaux suggestif» de la sta
tistique sanitaire. 

Les visiteurs se rendirent ensuite au dis
pensaire de ia rue des Longues-Ha ies, où Us 
furent reçus por Mme MatLioa et Ml.e Absan, 
lnùrmière cn ch<»f. L9 encore, ils purent ap
précier tout ce qui était fait A Kouban pour 
lutter contre Se terrible fléau qu'est la tuber
culose. 

INSPECTION ET CLASSEMENT DES 
CHEVAUX ET VOITURES. — La Mairie 
nous comniUBaise l'avis suivant ; 

Le* opérations de classement -5e» cnevanx »t 
Toitures auront lreu en* cette viJ-j. du 1& au 24 
mai prochain, à 10 Usure» du ma;.n. .ur le t»rre-
nlein da boulevard Gamhetta. ;>ar-..e coaipna* 
entre la ru» Dupleix et ls fssstasaa «1K Troie-
Utaces. , . 

La* convocarion sera envoyé* t> '•« tar-1 a cha
que propriétaire qui devra présent * «es cUevaux 
et voitures devant la Commis*»»» >e jour «t I 
l'heure qu'elle portera. 

Les propriétaires .gui, depuis leur déclaration, 
auraient apporté quelques saavilsVatloaa dans !«>*• 
feetif de leu.'s animaux, sont Inv.tc A eu infor
mer la Mairie tEureau M'itare, l*r g»ich»t)! 
olin d'éviter tout* coatr»v«ntion. 

alns jcau-iuant ordinalremem ui rn irAi scient». 
ûuue 11 n«n fut yas de même dlma .ie 

A.i cet*, le public i . i ai ' . - quelque» 
pa'--* lnt*rr»*Hntes. jul »*««»«tu .... b.'..ucoup; 
mallioureusem.'ui. a-r»-s su mlnui' • . 1 1 Mt 
Uluxt di\u LM LiUois, gui loualem »«<t t'svRn-
fâg» du vi.-ii'.. ueviniT-tit ranidain- Bt :i.-aacanis et 
ie? Darinftneb. ircatta slaiis Icui camp, 
a\tc ua» «aregi* uu peu d-jt\< 

\ L» »ait» d'un corner va tuv-mr ,l̂ s (iH-m-Aens, 
Jcn>Aù-lT, tuen plai*. NCoM o» ta Mt* e s*av»*S la 
^allc d. u. i*> nu i- bal i " ' 
guvr.t par des coup.- urtfUlMsTs qci t»."herent la 
partie d'un» série d» coiv? 'raucs, n c ^ ia i ' û -
ttens trop rrc^uentes nuisirent » l uiior»t o» la 
partie. 

A'i.-*s la pause, la nfr^lonomte >in Ma ne s» 
module guère la para» est heurtfe. <<«roùsue. L»« 
Lllkiis doiailièrent encore it le tarvia» de Isiï 
bc.fj eut oa nombrvusas SSSBBS*Ss» d« s» dlstlu 
guir. 

Quelques minutes plus tard, un corner mt ac
cord* a Iall»i. Jcut'Oai.i re<nu el basas -i': ui ; » 
balle frappe le oU-J du kssMrolt Ul-e. Buis 
rentre dans les nirts. o coup tviire.îx donne la 
victoire aux Olympiens Ver- la fin H 'eu u» virât 
très sert*, mais se» Mta<,,ies tenonerent -ur la 
oVtunse belge, oo. brillait tarticu'.lèrunont l» kce-
pur. 

Rennes. SB avm — L'Entent» Gantois* bat la 
U«u» de l'Ouest par * buis a S. • • 

HOCKEY 
OMKMBtOMN*T OC »»a»MC«. - Parts. » avril 

— t* va» au Grand Ur du M*>ior bat a» Cl»u» 
Borô-ai». aar . bu. à 0. ^ ^ ^ n ^ 

ONAMBIONHAT Dl MANCK INTm..»LU«8 Ot 
TENNIS. - Pari», S» »VTll. — B»»e»«tr» anlra t» 
Hasr» «thl«tlt-«m» a« i. N L.T.O. de LUI». — 
PoochevUl» (Ulat.i b»t fcuiusqu^r. >̂  M. s-s, 
FraruiBomma 111» bat Jung. !-«. B-1. er«: Vrs» 
fi A™ bat RrwJerer 6-1. 7*; Pvwxues-iiU-aen*» 
battent t»un*«ul«^Roeder»r. n»r «-4 a-4- gin-
derslav Î.̂ ll», bat Junsr. 6-S. M: l!'\!i-otin (Pa^T»! 
bat S Blsii. «* •*; lata-ViTlc 'Havre, b-t m -
maux a3. «-»: I* ^r,"', " Pran'n'mire tKinom 
jun* frère». »«. T :̂ PTMTMIBX <X Klnuarsiay bat
tent Lafaurt* « Reurotln 

rtnaUmant Lui» bat L» Sarre, par 1 wtotra» 
contre s. 

CYCLISME 
aa faaa a«* M I S S M . — parts, s» trwu. — 

•Jataa «a vltaaa» •*> auatra manchn : cbuaa»»*at 

R nirsl i ter. Leene. 3 point». «;, attehard. »; *»» 
«ouh. 7; «e. Dupr», • point." 
sauts* •»)»»»»»•• matas, m « a , .«.«.h.i nsaaa 

4* «o, l'autr» de su ktlom.) , Classement *«n*ral » 
1er, OoAlatBr; S». Caludal. S», «nders 

rOOTBALLi.»IUOBV 
To«l*u», S* avril — L» stade Toul usaln ****: 

ptoa d» Kranee. a baitu, par » point» «A ""• 
«quspe «élecllonnée parmi Ne nwHtaarr. tBs»J«a»*»-
naui rraacalt - *» 

— L» Batclac-Cluk dB Fraau» » battu lAvwoa 
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